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  Chapitre 1 – Maliya
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    Le cœur en miettes, je suis Samuel, ou plutôt Samaël, l’esprit cotonneux. Je suis complètement perdue. Entre ses révélations sur la mort de mes parents, l’implication de Ezra et son rôle en Enfer, je ne sais plus quoi penser.

    Je me demande où il m’entraîne. Très certainement en Enfer. Suis-je prête à m’y rendre ? Les lieux dépeints par les anges n’ont rien d’attrayant, et en même temps, je ne peux me résoudre à rester dans l’Entre-Deux-Mondes.

    Après tout, mon départ leur évite une guerre certaine. Ils étaient en infériorité numérique et je refusais d’être la raison de cet affrontement. D’autant que je me sens terriblement trahie. Par Arthus, qui était au courant de tout depuis le début, mais surtout par Ezra. Comment a-t-il pu me regarder dans les yeux, alors que je lui avais ouvert mon cœur, tout en sachant qu’il était responsable de la mort de mes parents ?

    Juste en y repensant, mon cœur se serre. Je lui en veux tellement…

    — Dépêchons-nous, me presse Samaël.

    J’avance sans répliquer. Ses sbires nous suivent comme une seconde peau. Nous traversons la forêt des Ombres à la hâte, comme s’il craignait que je fasse machine arrière. Toutefois, comment le pourrais-je ? Après tout, mes nouvelles connaissances à l’Académie se sont bien gardées de me révéler la vérité pour mieux me contrôler. Comment ai-je pu ne serait-ce qu’une seconde croire que ce monde où je commençais enfin à me sentir à l’aise était réel ? En vérité, tout cela n’était qu’une vulgaire mascarade, dont le principal maître du jeu n’était autre qu’Ezra. La simple évocation de son prénom me file un haut-le-cœur et la déception indescriptible que j’éprouve est sans commune mesure par rapport à la colère ressentie envers Samaël. Lui, au moins, ne m’a pas abandonnée. Il est venu me chercher, allant jusqu’à braver les règles qui régissent les deux univers.

    Le Paradis… L’Enfer…

    J’ai craint d’être envoyée dans le royaume infernal après mon aperçu du Purgatoire, mais était-ce vrai ? Si ça se trouve, Arthus m’a fait entrevoir un monde qui ne ressemblait en rien à l’Enfer dans l’unique but de mieux me manipuler. À présent, j’y fonce tête baissée, légèrement contrainte. J’aurais pu choisir de tenir tête à Samaël et d’être aux côtés des anges pour me battre. Néanmoins, était-ce vraiment nécessaire ? Même si la déception que j’éprouve envers eux est immense, certains ne sont pas responsables de mon malheur, et je refuse de risquer la vie d’innocents.

    Les pas de Samaël cessent et je réalise que nous sommes arrivés à un nouveau point de transfert. Un cercle de pierres, semblable à celui que j’ai emprunté avec Ezra, se dresse face à nous. Cependant, il possède une particularité étrange qui m’indique qu’une fois que nous l’aurons effleuré, ce n’est pas au Purgatoire que nous nous retrouverons, mais dans un univers bien différent. La pierre centrale n’est pas de la même couleur que celle du précédent cercle : elle est d’un noir semblable à de la tourmaline, bien que des flammes la bordent, à la différence du halo lumineux qui entourait l’émeraude qui nous a transportés du Purgatoire à la forêt des Ombres.

    — Est-ce que je peux ?

    Samaël tend une main dans ma direction. Je plonge dans son regard sombre jusqu’à m’y noyer. J’apprécie sa douceur, la manière qu’il a de me demander la permission. Ça ne lui ressemble tellement pas, et en même temps, il ne s’est jamais montré réellement violent. Je l’observe. Sa peau mate détonne avec celle de l’ange. Son corps à moitié nu arbore des muscles saillants, qui se dessinent sous mes yeux. Ses yeux ténébreux me sondent jusqu’à se faufiler dans mon âme. Sa puissance m’englobe.

    J’accepte la main tendue vers moi et glisse la mienne dans sa paume. Dès l’instant où nos peaux se frôlent, je réalise que l’attraction qu’exerçait Ezra sur moi était spéciale. À cet instant, je ne ressens rien. Un vide immense me saisit, me perturbe, m’angoisse. Cependant, je n’ai pas le temps d’y réfléchir : Samaël m’attire à lui. Je me retrouve propulsée contre son torse. Dès que sa main libre frôle la pierre de feu, je ferme les yeux.

    Je suis prise d’un vertige et mon environnement tangue autour de moi. Le monde s’efface. Les cyprès disparaissent et laissent place à des monticules de terre et de roches qui s’amassent autour de nous. Au moment où tout se stabilise, je prends conscience que ma vision de l’Enfer était très loin de la vérité. Je suis dans une sorte de grotte légèrement voûtée. Les murs semblent en fusion : j’aperçois de la lave orange couler le long des parois. La fraîcheur de la forêt a laissé place à une chaleur étouffante. Si, à l’Académie, je ressentais toujours toutes les sensations humaines que je n’aurais plus dû éprouver à la suite de ma mort, je réalise qu’ici, elles sont amplifiées. La torpeur m’oppresse. J’ai du mal à respirer.

    Je lève le visage vers Samaël. Sa beauté terrifiante me surprend. Ses yeux sont beaucoup plus sombres. Sa peau mate est recouverte de traînées noires qui, sur Terre, ressemblaient à des tatouages. Ici, elles s’apparentent à des veines saillantes. On dirait que l’encre coule comme du sang. Dans ce monde, je le vois autrement, tel qu’il a toujours été, très certainement. Il est si différent d’Ezra ! Le regard sombre, semblable à deux obsidiennes, la peau mate, sur laquelle j’adorais laisser traîner mes doigts, des lèvres pleines, que j’aimais embrasser… Pourtant, bien que sa beauté soit réelle, je n’éprouve aucune attirance à son égard, et ça me surprend. Entre lui et moi, il y a toujours eu une véritable alchimie. Un besoin presque animal de nous tenir l’un près de l’autre, de nous embrasser, de nous toucher. Mais, à présent, je ne ressens rien de similaire. Comme si tout ce que nous avions partagé avait disparu.

    Face à ce constat, j’éprouve le besoin de m’éloigner de lui. Je fais un pas en arrière. Tandis que je m’attends à attiser sa colère face à mes sentiments, Samaël me surprend. D’un geste tendre et délicat qui ne lui ressemble pas, il caresse, du dos de la main, ma joue. Le temps se suspend l’espace d’une seconde. Sans que je saisisse ce qu’il m’arrive, mon attirance pour lui durant tant d’années se heurte à la douleur de l’avoir vu avec une autre femme.

    — On doit parler, lui dis-je sévèrement.

    — On parlera plus tard.

    — Je ne te suivrai pas tant qu’on n’aura pas parlé.

    Au lieu de me répondre, il prend une profonde inspiration. Ses narines se gonflent. Le regard qu’il darde sur moi se porte ensuite sur son équipe, qui vient de nous rejoindre. Je jette un coup d’œil par-dessus mon épaule et les observe. Ils sont grands, bien trop grands… Leur regard n’a rien d’humain, s’apparentant plus aux yeux de reptiles. Leurs pupilles ne sont pas rondes : ce sont des fentes verticales et noires. L’iris, quant à lui, présente une teinte rouge sang. Ils ne semblent ni jeunes ni vieux, leurs traits ne me permettant pas de définir précisément leur âge.

    — Sécurisez la zone et assurez-vous que personne ne tente de franchir nos barrières.

    Son ton est froid et tranchant. Il contraste avec la douceur qui émanait de lui quelques minutes plus tôt. Son comportement me pousse à m’éloigner davantage. Néanmoins, quand je sens sa main glisser le long de mon bras pour s’emparer de la mienne et me garder près de lui, je m’immobilise.

    — Je m’occupe d’elle.

    Qu’il parle de moi comme si je n’étais qu’un vulgaire objet sans importance me rebute. Ses sbires hochent la tête et se scindent en deux groupes. Le premier franchit de nouveau le portail pour sécuriser l’extérieur alors que le second se place face aux pierres pour protéger la zone. Je retire vivement ma main de la sienne et le fusille du regard.

    — Viens, me dit-il, soudainement avec plus de douceur. On va parler.

    J’inspire profondément et réalise qu’une multitude d’émotions me submerge. Je ne sais pas ce qu’il m’arrive, mais je me sens tout d’un coup épuisée. Comme si ce voyage entre la forêt des Ombres et l’Enfer avait duré de nombreuses heures. Mes paupières sont lourdes, mon corps est mou. J’opine de la tête à l’intention de Samaël et le suis dans ce qui s’apprête à devenir mon nouveau monde.

  


Chapitre 2 – Maliya
[image: Illustration]
Il me guide à travers les couloirs sombres des Enfers, vers une petite pièce. Elle ressemble plus à une suite royale qu’à une geôle. Elle est pourvue d’un grand lit à baldaquin, d’une coiffeuse luxueuse et d’une grande bibliothèque. Un feu réconfortant brûle dans l’âtre. Je réalise que je dispose même de ma propre salle de bain. Pourtant, l’absence de lumière naturelle et de fenêtre me donne l’impression d’être dans une cave. Seule une immense porte en bois un peu ancienne me sépare du reste du monde.
— Voici ta chambre…
Samaël glisse une main dans ses cheveux courts, gêné. Ça ne lui ressemble pas de marcher sur des œufs, et je me demande bien pourquoi il se comporte de cette manière. Il s’est toujours montré si sûr de lui. Est-ce parce qu’il m’a remplacée bien plus vite qu’il ne le fallait ? Va-t-il me présenter sa nouvelle conquête ? Si c’est le cas, alors pourquoi être venu jusqu’à l’Entre-Deux-Mondes pour me chercher ?
Face à toutes ces questions qui me polluent l’esprit et qui m’incommodent, je décide d’aller droit au but et de briser la glace. Après tout, je ne peux pas me comporter avec lui comme s’il s’agissait d’un parfait étranger. Samaël a été mon premier amour, mon sauveur, mon meilleur ami, mais aussi celui qui m’a ôté la vie. Mes sentiments envers lui sont très contradictoires, aussi tumultueux que la relation que nous avons partagée. Je contemple ses iris sombres, les tatouages qui ornent sa peau mate, ses muscles dessinés, qui se révèlent sous les flammes des bougies de la chambre. Il reste l’homme que j’ai aimé, celui avec lequel j’ai évolué. Cependant, je me rappelle également les mensonges, ces soirs où il rentrait complètement saoul, ayant dépensé le peu d’argent que j’avais accumulé pour payer les factures. Et, par-dessus tout, le souvenir de cette femme qui a partagé sa nuit, quelques heures à peine après ma mort, ne me quitte pas. Dans quel but ? Pourquoi a-t-il fait ça ?
— On doit parler, répété-je.
Il soupire avant de m’observer.
— Je t’écoute. Je répondrai à toutes tes questions.
Surprise de sa franchise et de son calme apparent, je m’éloigne et me laisse tomber sur le lit, qui trône au centre de la pièce. Je me sens tellement fatiguée, et en même temps, je ne peux pas m’endormir et faire comme si de rien n’était.
— Qui était cette fille ? lâché-je d’emblée.
Il rit sous cape et me fixe de ses grands yeux noirs.
— C’est donc là ta première question ? Tu ne me demandes pas qui je suis ? Pourquoi suis-je venu te chercher ? Pourquoi je ne t’ai jamais rien dit durant tout ce temps ? Je ne pensais pas que ta jalousie parlerait pour toi.
Je tente de camoufler le feu qui me monte aux joues et détourne le regard. Que je suis bête ! En effet, il aurait été préférable que je pose ce genre de questions. Néanmoins, je me suis sentie tellement flouée, quand je l’ai vu dans les bras d’une autre femme, que je ne pouvais taire cette question qui tournait en boucle dans ma tête depuis mon arrivée dans la forêt des Ombres.
— Bien sûr que je veux savoir tout ça également. Disons que je prends les choses de manière chronologique.
Il hausse les sourcils, peu convaincu.
— Hum… Je vois.
Samaël s’empare d’une chaise près de la coiffeuse et s’installe à califourchon dessus. Il conserve une certaine distance entre nous qui me rassure. Je ne sais pas pourquoi, mais je m’attendais à trouver un homme colérique, violent, monstrueux. Si c’est cette image qu’il arbore devant ses sbires, il ne se montre pas sous ce jour quand nous sommes ensemble. Cela m’interpelle.
— Pour être bref, je suis le maître des Enfers.
Je reste coite. Sa franchise me trouble. Je m’attendais à ce qu’il me cache la vérité. Pourtant, il joue franc-jeu.
— Le maître des Enfers ? Rien que ça ? lui dis-je avec une pointe d’ironie.
— En effet, bébé… Je règne sur cet univers depuis de nombreux siècles.
Il hausse les sourcils, fier de ce qu’il m’annonce. À l’inverse, je reste bouche bée, les yeux ronds face à ces révélations qui soulèvent en moi de nombreuses questions. Donc, comme pour Ezra, le temps n’a pas d’impact sur lui, c’est un fait. Mais, si c’est le cas, pourquoi l’ai-je vu grandir ? Quand je l’ai connu, ce n’était qu’un enfant, et il est devenu un homme au fil du temps. Ses joues lisses se sont recouvertes d’une légère barbe. Ses sourcils épais portent désormais une cicatrice, au niveau de l’arcade, à la suite d’une bagarre. Si Samaël est effectivement immortel, pourquoi ne guérit-il pas après une blessure ?
— Je t’ai choisie, Maliya. Tu descends de la lignée de Lilith, mon âme sœur. Quand j’ai su qui tu étais, je me suis lié à toi et j’ai évolué au fil des années à ton rythme.
Je me demande si Samaël est capable de lire dans mes pensées au même titre qu’Arthus. Il répond à mes questions silencieuses, et je ne sais pas s’il s’agit d’une pure coïncidence ou d’un véritable don. Son regard me sonde, ses sourcils se froncent. Je me sens troublée par ses révélations. Dans tous les cas, il m’est impossible de me taire.
— Donc, tu aurais pu nous offrir une vie plus belle et tu n’as rien fait ? rétorqué-je, amère.
Il arrondit les yeux de surprise face au ton sec que j’ai employé. La colère m’anime soudainement. Après tout, nous nous sommes connus dans un pensionnat religieux, où j’ai enduré de nombreux sévices. Si Samaël se laissait infliger de multiples punitions pour m’éviter de souffrir, il y en avait certaines qu’il ne pouvait subir à ma place… S’il a autant de pouvoir et s’il tient réellement à moi, comment a-t-il pu laisser ces événements arriver ?
— Je n’avais pas le choix, Maliya. Je devais te laisser vivre ta vie jusqu’à cette journée fatidique. Tu devais mourir ce jour-là, c’était écrit. Je n’avais simplement pas anticipé qu’un ange gardien puisse être présent et te mener au Purgatoire avant que je ne te conduise aux Enfers. Ils ont été plus malins et plus rapides. Ça leur ressemble bien…
Il y a une pointe d’amertume dans sa manière de répondre tandis qu’un sourire en coin, légèrement mauvais, étire ses lèvres.
— Si je t’avais révélé qui j’étais ou si je t’avais tuée plus tôt, ton pouvoir ne se serait jamais développé et tu aurais été un ange ou un démon lambda. Tu es bien plus que ça, Maliya, mais tu ne le sais pas encore.
À ces mots, Samaël se lève et rompt la distance qui nous sépare. Assise sur le lit, je redresse la tête pour ne pas me retrouver face à son ventre. Sa main glisse sur ma joue dans une caresse chaleureuse. Son pouce suit le galbe de ma pommette alors qu’un sourire, sincère cette fois, se dessine sur son visage.
— Tu m’as tellement manqué, bébé…
Je plisse les yeux, perplexe.
— C’est pour cette raison que tu t’es jeté dans les bras d’une autre femme dès l’instant où je suis morte ?
Il retire sa main, comme si mon contact l’avait brûlé. Ses sourcils se froncent et il me fixe avec une certaine méfiance.
— De quelle femme parles-tu ?
Je ne comprends pas. C’est la première question que je lui ai posée, et pourtant ça ne semblait pas le troubler autant au début. À présent, il se comporte comme si ça n’avait aucun sens.
— Cette femme qui était avec toi, celle avec qui tu as baisé !
Je ne masque ni ma colère ni ma jalousie. Si je n’ai plus aucun sentiment pour cet homme, je n’arrive toutefois pas à garder mon calme. Je l’ai tellement aimé ! Je nous pensais liés à vie, mais il ne s’est pas gêné pour me remplacer dès que l’occasion lui a été offerte. Pourquoi a-t-il fait ça ? Pourquoi m’a-t-il trahie ?
— Ezra m’a permis de me rendre sur Terre pour te voir, car je te réclamais. Malheureusement, tu n’étais pas seul. Tu étais avec une autre femme et tu la baisais sans aucun remords ni aucune tristesse ! T’étais censé pleurer ma mort, Sam, et non te consoler entre les cuisses de ma remplaçante !
Cette fois-ci, je suis vraiment en colère. Je me suis levée pour l’affronter et je lui crache ces mots à quelques centimètres à peine de sa bouche. Son souffle aux effluves de nicotine s’échoue contre mes lèvres. Ses mains s’emparent de mon visage, qu’il prend en coupe, et me forcent à le regarder. C’est trop difficile, trop douloureux. J’ai aimé cet homme de tout mon cœur, et il l’a brisé en mille morceaux.
— Je n’ai rien fait, affirme-t-il.
Son visage est empreint de doute. Son regard me fuit. La manière dont il se met à arpenter la pièce ensuite prouve l’agacement qui l’a saisi.
— Si ! J’ai tout vu… Ezra me l’a montré !
Ezra… Avec lui, tout était différent. Plus rapide, plus fort, plus passionnel. Malheureusement, une fois de plus, je me suis trompée. À croire que je suis vraiment nulle en ce qui concerne le choix de mes relations amoureuses. Je m’accroche à des hommes qui n’en ont rien à faire de moi. Est-ce l’absence de mon père qui m’a poussée à me consoler dans les bras d’hommes forts et puissants qui, au lieu de me protéger, ont préféré me briser ?
Sa mâchoire se crispe et son regard plonge dans le mien. Il sonde mon âme, puis me lance d’une voix franche et profonde :
— En Enfer, nous n’avons aucune morale, aucun tabou, Maliya. Nous pouvons coucher avec autant d’hommes et de femmes que nous le désirons sans que personne ne soit choqué, car c’est la norme.
Des images de Samaël avec d’autres femmes, mais également des hommes s’immiscent dans mes pensées. Un mélange à la fois érotique et dérangeant. Est-ce comme ça qu’il compte se défendre ?
— Toutefois, si c’est une coutume ici, sache que je n’ai rien fait de tel. Je t’ai toujours été fidèle, car tu es la femme que j’aime.
L’entendre dire les mots que j’aurais tant voulu qu’Ezra énonce provoque en moi quelque chose d’étrange. J’ai l’impression d’être face à un usurpateur, et pourtant je sais qu’il ne ment pas.
— Ça a toujours été toi, et ça le sera toujours, reprend-il. Tu es un être spécial, Maliya, et personne n’est à ton niveau. Si je me suis affranchi des règles qui régissent nos deux mondes, penses-tu réellement que c’était pour rien ?
Les paroles de Samaël se bousculent dans ma tête. J’ai envie de les rejeter, car, quelque part au plus profond de moi, je n’y crois pas. Or, dans ce cas, pourquoi est-ce qu’elles se propagent en moi comme un venin brûlant mes veines ?
— Mais j’ai tout vu ! craché-je.
— Tu as vu ce qu’il voulait te montrer ! Il t’a manipulée pour te garder loin de moi ! Ils t’ont menti depuis le départ, Maliya. Tu ne le vois pas ?
Des larmes roulent sur mes joues alors que mon cœur se serre. Je ne sais plus qui croire, tout est confus dans ma tête. Ezra m’a menti, Gabriel et Arthus également, mais ils ne peuvent pas m’avoir manœuvrée à ce point. À ce moment-là, Ezra me faisait clairement comprendre que je ne l’intéressais pas, et c’était réciproque. À quoi bon vouloir m’éloigner de l’homme que j’aimais ? Ça n’a pas de sens.
— Ils avaient besoin de toi, car tu as un pouvoir très particulier ! Ils se sont tous servis de toi. Ils t’ont bernée ! Moi, j’ai toujours été là quand tout allait mal. Quand nous étions au plus bas, on se serrait les coudes, car on s’aimait ! Tu te rappelles à quel point c’était fort entre nous ?
Mon cœur s’emballe et Samaël plaque sa paume sur ma poitrine. Lui aussi remarque avec quelle intensité mon cœur palpite. Or, ça n’a rien à voir avec lui. Je ne bouge toujours pas, bien que la confusion que j’éprouve soit réelle. J’ai l’impression de trahir Ezra. Pourtant, n’est-il pas le premier à avoir agi ainsi, après tout ? Me faire croire que Samaël me trompait pour mieux m’influencer ? Cependant, puis-je faire confiance à ce dernier ?
— J’ai terriblement envie de t’embrasser, avoue Samaël en effleurant du bout des doigts mes lèvres.
En ai-je envie aussi ? Je n’en suis pas certaine. Tout est beaucoup trop flou dans mon esprit et je me sens affreusement fatiguée. Mes jambes sont lourdes et mon esprit est épuisé. Je tente de rester debout. Malheureusement, j’en suis incapable, et quand je manque de tomber, Samaël me rattrape.
— Toutes tes émotions ressortent, bébé. Tu dois te reposer.
J’acquiesce, bien consciente que je suis incapable de lutter contre cette fatigue qui me pèse. Si, dans l’Entre-Deux-Mondes, mes besoins naturels ne semblaient pas primordiaux, depuis le franchissement du portail, je ressens de nouveau la faim, et surtout la fatigue. Je me laisse guider telle une poupée de chiffon par Samaël jusqu’à mon lit et m’allonge sous les draps confortables, plongeant malgré moi dans un sommeil de plomb.

Chapitre 3 – Ezra
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Une première goutte tombe du ciel, puis une seconde. Elles s’échouent sur mon visage glacé et glissent comme une délicate caresse. Je n’ai pas la force de les essuyer, alors elles se mêlent aux larmes qui roulent sur mes joues. Elle me manque, cruellement…
Je lève le visage vers ces nuages qui me narguent et m’observent. Pendant des années, j’étais incapable de ressentir la moindre émotion, un quelconque sentiment. Je n’avais aucun besoin primaire, ne décelais aucun sens dans cette existence, si ce n’était cette mission pourrie que l’on m’avait confiée, jusqu’à ce que mon chemin croise le sien. Un regard. Un simple regard aura permis à mon cœur de se remettre à battre.
Je marche à présent sur ce fil invisible tel un funambule. Je ne joue pas avec ma vie, car à présent se dresse face à moi une éternité sans aucun but. Aussi, je n’ai peur de rien, si ce n’est de la perdre pour de bon. Une bouteille de whisky dans une main, une clope dans l’autre, je tente de me consoler avec les excès que j’aimais à une certaine époque. J’ai beau boire, j’ai beau fumer, rien ne me satisfait. Tout me paraît fade et vide de sens. Du bout des doigts, je touche cette plaie invisible qui me brûle la poitrine. Toutefois, elle ne guérit pas. Bien au contraire, elle suinte à mesure que je pense à elle. Son regard d’un doré hypnotisant s’impose à moi l’espace d’une seconde. Cela me frappe de la même manière que la foudre qui s’abat à quelques kilomètres de moi.
Pourquoi a-t-il fallu que ça se passe comme ça ? Que je la rencontre dans ces circonstances et que je demeure impuissant ? Devant me résoudre à cette fatalité qui s’impose à moi, à elle, à nous. J’aurais aimé être avec elle, devenir un homme meilleur, celui qui m’aurait permis de ne pas me trouver au mauvais endroit, au mauvais moment. Néanmoins, cette histoire n’est pas celle que je souhaiterais me narrer. Celle-ci est bien différente, bien plus sombre, bien plus triste.
Tel un acharné, je balance contre le sol la bouteille de whisky que je tenais dans la main. Le verre explose de la même manière que mon cœur brisé. La colère pulse dans mes veines tétanisées et déferle en une rage douloureuse. Pourquoi est-elle partie avec lui ? J’étais à deux doigts de lui ouvrir mon cœur, et pourtant, c’est lui qu’elle a choisi d’écouter. Elle aurait dû me faire confiance et croire à ma version.
OK, je connaissais une partie de la vérité depuis quelques jours. J’ai bien tenté de lui parler, de lui dire ce qu’il s’était passé. Or, dès l’instant où je l’ai retrouvée, je n’ai pu me résoudre à devoir de nouveau m’éloigner d’elle. C’était trop difficile. À présent, ce sentiment d’avoir tout perdu s’impose à moi comme une défaite cuisante. Mais qu’aurais-je dû faire, au juste ? Quand aurais-je dû le lui dire ? Lorsqu’elle m’a avoué qu’elle m’aimait ? Quand j’ai été incapable de lui répondre, les mots bloqués dans la gorge ? Seulement, avant elle, je n’avais jamais éprouvé ces sensations, ces sentiments. La seule personne à qui j’ai dit ces mots était ma petite sœur, que j’ai abandonnée.
Bien que ce que j’éprouve envers elle dépasse de loin les quelques mots qu’elle a prononcés pour me révéler ses sentiments, je n’ai pas eu la force ni le courage de lui répondre. Ces paroles étaient associées à de douloureux souvenirs de ma vie d’humain, que ce soit des lèvres de mon père, quand il nous frappait et prenait conscience de ses agissements, ou quand ma mère nous les soufflait en s’excusant de ne pas avoir agi. Ces mots n’avaient plus aucune valeur pour moi, mais, dès l’instant où Maliya les a prononcés, mon cœur s’est gonflé de quelque chose d’indescriptible. De la joie, bien évidemment, mais aussi d’une pointe de honte et de mélancolie. Malheureusement, tout ça relève du passé. Ça n’a plus aucune importance, car à présent, c’est avec lui qu’elle est. C’est lui qu’elle a choisi !
De rage, j’attrape les livres qui composent ma bibliothèque personnelle et les balance un à un contre le mur. Ça ne m’apaise pas, bien au contraire. Néanmoins, je dois avouer qu’au lieu de descendre défoncer quelqu’un, c’est toujours mieux de passer ma frustration sur ces objets. À bout de souffle, épuisé de lutter contre cette colère qui se déverse en moi comme un poison douloureux, je pose les mains sur une étagère, les épaules basses.
Une main se pose sur mon dos. Je fais volte-face et trouve Alice derrière moi. Cet ange qui fait partie des guérisseurs est ce qui s’apparente le plus à une amie ici. J’ai dû mal avec ce genre de lien, mais ce petit bout de femme a gagné ma confiance. Je ferai désormais tout pour la protéger. Par moments, elle me rappelle ma petite sœur lorsque nous étions enfants. Ce lien qui s’est tissé entre nous est fraternel. Néanmoins, si on me posait la question, je nierais tout, car toute forme de sentiments est bannie ici, qu’ils soient amicaux ou charnels…
— Ezra, calme-toi. Ça ne sert à rien.
Ses petites mèches blondes virevoltent autour de son visage d’ange. Ses yeux d’un naturel rieur sont dénués de toute forme de gaieté. Elle semble aussi abattue que moi, mais tente de ne rien laisser paraître en m’offrant un sourire faux qui n’atteint pas son regard.
— Il doit s’agir d’un malentendu, suggère-t-elle, pleine d’espoir.
J’inspire fortement. J’en ai réellement besoin. Depuis le départ de Maliya, j’ai l’impression de manquer d’oxygène.
— C’était pourtant clair, Alice. Elle ne veut plus rien avoir à faire avec moi. C’est lui qu’elle a choisi.
Le dire à voix haute me fait encore plus mal que de le penser. Las, je ne sais pas quoi dire de plus. Je pensais réellement trouver ma rédemption auprès d’elle. Malheureusement, je me suis fourvoyé.
Alice fronce les sourcils, perplexe.
— Ezra, il doit y avoir autre chose. Elle ne peut pas être partie comme ça sans raison.
Je ferme les yeux un instant avant de soupirer.
— Les raisons sont pourtant évidentes. Elle était avec lui avant de vouloir tenter quelque chose avec moi. C’est son pilier, l’amour de sa vie. Je n’étais pour elle qu’un moyen de panser ses plaies et de faire face à ce manque qu’elle devait ressentir parce qu’il n’était plus là.
— Tu dis vraiment n’importe quoi ! rétorque-t-elle en secouant la tête. Ses sentiments pour toi étaient flagrants. Je ne savais pas vraiment ce qu’il se passait entre vous, mais une chose était sûre : tu comptais pour elle.
— Visiblement, pas assez.
Je lâche ces mots sans réellement les penser. C’est plus facile de me persuader qu’elle s’est jouée de moi plutôt que d’affronter mes responsabilités. En réalité, si elle est partie avec lui, c’est uniquement parce que je lui ai menti – ou, du moins, parce que j’ai omis de lui dire la vérité. Je suis le principal responsable de la mort de ses parents. Tout était ma faute, et cela l’a conduite à vivre cette existence douloureuse au lieu de s’épanouir pleinement, avec les gens qui l’aimaient d’un amour indescriptible.
Alice fuit mon regard. Elle ne sait pas quoi me répondre. Je vois bien qu’elle est à court d’arguments. Toutefois, quand elle pose de nouveau les yeux sur moi, je suis pris d’un étrange malaise. Une sorte d’apaisement qui n’a pas sa place à cet instant.
Non… Elle ne peut pas…
Je m’éloigne d’elle, faisant un pas en arrière, et me retourne pour rompre notre contact visuel.
— N’essaye pas de me manipuler, Alice !
— Ez…
— Non ! Va-t’en !
Devant la force de mes paroles, Alice n’insiste pas et quitte la pièce. Je me laisse tomber sur le sol, à la fois abattu et désemparé.
Je ne sais pas combien de temps je reste ainsi. Des heures, peut-être plus. Je fixe le plafond, ferme les yeux et plonge dans mes souvenirs.
Allongé sur son lit, je la tiens fermement dans mes bras
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